Priére

Comme un ange gardien prenez-moi cous votre aile ;
Tendez, en couriant et daignant vous pencher,
A ma petite main votre main maternelle,

Pour coutenir meg pas et me faire marcher !

Car Jécue le doux maitre, aux célectes tendrecse,
Permettait aux enfants de capprocher de lui ;
Comme un pére indulgent il couffrait leurs caresces,
Et jouait avec eux cang témoigner dennui.

0 voue qui reccemblez & ces tableaux déglice

0i (on voit, cur fond dor, [auguste Charité
Précervant de la faim, précervant de la bice

Un groupe fraic et blond dane ca robe abrité ;



Comme le nourriccon de la Meére divine,
Par pitié, (aiccez-moi monter cur vos genoux,
Moi pauvre jeune fille, icolée, orpheline,

Qui wai despoir quen Diew, qui nai despoir quen vous !

TAe’o,bA//e Gautier (’/877—78?2}



